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1 Le site se trouve dans la plaine qui borde la rivière du Salon à l’est, à mi chemin entre
l’actuel village de Champlitte-la-Ville au nord et le bourg de Champlitte qui le domine
au sud. Le projet d’agrandissement du parking de l’usine SILAC concerne une parcelle
de 2 000 m2, dont les indices de surface laissaient penser qu’elle contenait des vestiges
archéologiques appartenant à un établissement gallo-romain connu de longue date. Le
dépôt  d’un  projet  d’aménagement  sur  ce  secteur  a  donné  lieu  à  une  opération
d’évaluation,  qui  avait  pour  but  de  préciser  la  nature,  l’extension  et  l’état  de
conservation des vestiges.
2 Deux segments de murs ont été mis en évidence. Ils présentent chacun deux assises de
blocs plats non taillés, portant par endroits des adhérences de mortier. Deux tranchées
ont été interprétées comme étant des drains. Deux fossés ainsi qu’une fosse circulaire,
comblés d’un limon argileux très organique, dont les remontées de nappe nous ont
empêchés de sonder le fond, ont été repérés. Le dernier aménagement découvert sur
cette parcelle est constitué par un remblai de gravier mêlé à quelques fragments de
tuile. Il  recèle également de rares fragments de céramique antique et moderne. Son
aspect légèrement bombé nous a fait, dans un premier temps, penser aux restes d’un
chemin agricole. Toutefois, sa forme irrégulière et sa discontinuité nous conduisent à
tempérer  fortement  cette  hypothèse.  Parmi  le  mobilier  recueilli,  l’élément  le  plus
intéressant est un fragment de pierre ollaire façonnée, considéré généralement comme
un marqueur chronologique de l’Antiquité tardive et du haut Moyen Âge. L’occupation
gallo-romaine de ce secteur de la plaine ne fait pas de doute, l’ampleur et la nature des
remontées  de  matériaux  (tesselles,  éléments  d’hypocauste)  dans  les  parcelles
adjacentes  indiquent  la  présence  d’un  habitat  confortable,  assez  compatible  avec
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l’hypothèse d’un établissement rural exploitant la plaine qui borde le Salon. Il a pu se
pérenniser  jusqu’à  l’Antiquité  tardive,  si  l’on  s’en  tient  au  fossile  directeur  que
constitue la pierre ollaire. Toutefois, dans ces secteurs intensément cultivés, il y a lieu
de penser que l’état de conservation général est tout aussi lacunaire que sur la parcelle
traitée.
 
Fig. 1 – Plan des vestiges
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